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Contrôle systématique des déchets radioactifs 
 
Le Conseil-exécutif est chargé de prendre les dispositions suivantes : 
1. Veiller, de concert avec les autorités fédérales, à ce que des appareils de mesure de la 

radioactivité soient installés dans toutes les décharges et usines d’incinération des ordures 
ménagères (UIOM) du canton de Berne, afin d’assurer des contrôles rapides et systématiques. 

2. Prendre, avec les autorités fédérales, des mesures pour que les décharges et UIOM du canton 
de Berne soient dorénavant tenues de prouver que les déchets qu’elles retraitent ne contiennent 
aucune substance radioactive. 

Développement 
La découverte de radium radioactif sur le site d’une ancienne décharge à Bienne n’est pas un cas 
unique en Suisse. Dans la plupart des cas, la pollution a été découverte par hasard, notre pays ne 
menant pas de contrôles systématiques. Seuls les ferrailleurs sont tenus de procéder à des 
contrôles. Près de la moitié des UIOM n’ont pas d’appareil de mesure des radiations. La proportion 
est encore plus faible dans les décharges. La responsabilité est du seul côté de celles et ceux qui 
apportent leurs déchets. 
Certes, l’Office fédéral de la santé publique prévoit d’introduire le régime des mesures obligatoires 
dans la révision de l’ordonnance sur la radioprotection qui devrait entrer en vigueur en 2016. Le 
canton de Berne devrait néanmoins prendre immédiatement des mesures pour que les décharges 
et UIOM qui ne procèdent à aucun contrôle adaptent leurs équipements. 
Les UIOM produisent des effluents gazeux et des eaux usées avec des risques d’explosion. Si par 
mégarde un hôpital a éliminé de l’iode radioactif dans une UIOM et qu’une explosion se produise, 
alors des substances radioactives se répandent dans l’atmosphère, ce qui est potentiellement 
dangereux. Les décharges et les UIOM doivent immédiatement être soumises à l’obligation de 
prouver qu’aucune substance radioactive ne peut leur être livrée. Il faut éviter toute exposition 
inutile au rayonnement ! 
 
Réponse du Conseil-exécutif 
 
Depuis longtemps, l'Office des eaux et des déchets, compétent en la matière, s'engage pour que 
des contrôles systématiques de la radioactivité soient effectués dans les usines d’incinération des 
ordures ménagères (UIOM) et les décharges bernoises. Bien qu'il n'y ait encore aucune obligation 
légale en la matière, la majeure partie des UIOM et la moitié des décharges bioactives du canton de 
Berne disposent aujourd'hui déjà d'appareils de mesure de la radioactivité pour contrôler les 
déchets livrés. C'est le cas notamment des UIOM de Berne et de Thoune, de l'UIOM Emmenspitz à 
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Zuchwil (la moitié des déchets qui y sont traités proviennent du canton de Berne) ainsi que des 
décharges de Teuftal à Mühleberg et de Türliacher à Jaberg. 
Concernant les substances radioactives, c'est l’Office fédéral de la santé publique qui est 
compétent. A notre connaissance, rares ont été les cas dans lesquels il a fallu y faire appel au cours 
des 20 dernières années à cause du dépôt de matériaux radioactifs dans le canton de Berne. Il 
s'agissait en l'occurrence de déchets provenant d'appareils médicaux ou de peintures 
luminescentes. Après une expertise réalisée par les spécialistes de la Confédération, ces matériaux 
ont pu être soit traités sur place soit entreposés. C'est uniquement dans l'ancienne décharge du 
Chemin des Fléoles à Bienne que, pour la première fois, de petites quantités de matériaux 
d'excavation radioactifs ont dû être traitées séparément. Il n'y a jamais eu de danger pour la 
population. 
Le Conseil-exécutif est favorable à l'obligation d'instaurer un contrôle systématique de la 
radioactivité dans les UIOM et les décharges comme la Confédération le prévoit. Faute de 
compétence en la matière, le canton ne peut prescrire de mesures lui-même. L'Office cantonal des 
eaux et des déchets s'investit toutefois, dans la mesure de ses possibilités, pour que les 
installations qui ne sont pas encore équipées d'appareils de mesure adéquats dans le canton de 
Berne, à savoir l'UIOM de Bienne ainsi que les décharges bioactives de Laufengraben à 
Bolligen/Krauchthal et de Ronde Sagne à Tavannes/Reconvilier, le soient le plus vite possible, mais 
au plus tard d'ici à fin 2015. Cette démarche coïncide avec les requêtes et objectifs formulés dans la 
présente motion. Au vu de ce qui précède, le Conseil-exécutif propose d’adopter la motion. 
 
Proposition du Conseil-exécutif : 
Adoption 
 
La présidente. Nous passons donc à l'affaire 12, motion de M. Hofmann, Contrôle systématique 

des déchets radioactifs. Le Conseil-exécutif est prêt à accepter cette motion. Est-ce que cette 
motion est contestée? – Oui. M. Hofmann, vous avez la parole. Je vous prie de vous annoncer. 
C'est à vous Monsieur. 
 
Andreas Hofmann, Berne (PS). Der Kanton verfügt in dieser Sache nur über eine beschränkte 

Zuständigkeit. Trotzdem befürwortet die Regierung diese Motion, und das verdanke ich hier. Wichtig 
ist, dass in diesen Kerichtverbrennungsanlagen und Deponien möglichst rasch die erforderlichen 
Messgeräte installiert werden. Das ist das Wichtigste am Ganzen; es ist eine Frage der Sicherheit 
und das plant ja – übereinstimmend mit meiner Motion – auch die Regierung. Ich bin mit der 
Antwort der Regierung vollumfänglich einverstanden. 
 
Ueli Frutiger, Oberhofen (PBD). Die Motion verlangt, dass sich der Kanton in Zusammenarbeit mit 

den Bundesbehörden dafür einsetzen soll, dass in den Deponien und Kerichtverbrennungsanlagen 
Messgeräte installiert werden, um Abfälle systematisch auf radioaktive Stoffe zu untersuchen. (La 
présidente agite sa cloche.) So könnten diese Deponien dann auch sicherstellen, dass keine 
solchen Abfälle deponiert oder verbrannt werden. Der Regierungsrat erklärt in seiner Antwort, der 
grösste Teil dieser Betriebe sei bereits mit solchen Messgeräten ausgerüstet, und er wolle sich 
dafür einsetzen, dass dies auch in denjenigen Anlagen, die noch nicht ausgerüstet sind, bis Ende 
dieses Jahres geschehen soll. Eine grosse Mehrheit der BDP-Fraktion unterstützt diese Motion. 
 
Willy Marti, Kallnach (UDC). Wenn ich diese Forderung sehe, «Systematische Kontrollen von 

radioaktiven Abfällen im Kanton Bern: Ihre Entdeckung darf nicht dem Zufall überlassen werden», 
dann wäre ich der Meinung, das könnten wir als solches, ohne den Hintergrund zu kennen, 
eigentlich noch verstehen. Begründet wird diese Forderung mit einem Radiumfund vom Dezember 
2012. Publik geworden ist dieser Fund am 2. Juni 2014. Am 11. Juni, also subito, wurde diese 
Motion eingereicht. Die Werte dieser Funde waren damals noch nicht publik, sondern wurden erst 
am 3. Juli bekanntgegeben. Danach ging die Brisanz dieses Geschäfts etwas verloren. So nahm 
man im Bieler Tagblatt nicht mehr viel davon wahr, denn alle Werte lagen nämlich deutlich unter 
den EU-Normen. Die Motionäre und der Regierungsrat bestätigen, dass die Zuständigkeit beim 
Bundesamt für Gesundheit ist. Der Regierungsrat schreibt weiter in seiner Antwort, der Kanton 
könne zwar mangels Zuständigkeit keine eigenen Massnahmen vorschreiben, aber das Kantonale 
Amt für Wasser und Abfall AWA setze sich im Rahmen seiner Möglichkeiten dafür ein, dass die 
noch nicht ausgerüsteten Anlagen im Kanton Bern, die KVA Biel, Laufengraben in 



 

Session de janvier 2015 2014.RRGR.661 3 

CONVERT_b19fd28dd2be43dda633d63b51ad10b3 05.02.2015 

Bolligen/Krauchthal und dann noch in Tavannes möglichst rasch und bis spätestens Ende 2015 mit 
den entsprechenden Messgeräten ausgerüstet werden. 
Das ist vom Bundesamt für Gesundheit als zuständige Behörde geplant. Sie wollen in den 
Strahlenschutzverordnungen die notwendigen Anpassungen vornehmen. Wir von der SVP wollen 
da vernünftig bleiben. Wir fordern nicht, bis Ende 2015 etwas einzuführen, das für 2016 ohnehin 
vorgesehen ist. Ich bin einfach der Meinung, die Motionäre sind zu spät. Wir sehen diese Forderung 
mindestens gut aufgegleist und sehen nicht vor, diese Motion zu unterstützen. Wir sind einstimmig 
gegen diese Motion, und wenn sie durchkommen sollte, dann fordern wir zumindest die 
Abschreibung, denn wir sehen, dass die Sache auf dem richtigen Weg ist. 
 
Daphné Rüfenacht, Bienne (Les Verts). Ich bin etwas überrascht. Ich habe nicht gedacht, dass 
dieses Geschäft bestritten wäre. Aber wenn ich den Vorredner gehört habe, ist an und für sich nicht 
bestritten, dass man das bei jeder KVA einrichtet. Ich möchte noch den Text fertig lesen, den Willy 
vorhin gelesen hat. Der Regierungsrat sagt nämlich nach dem Abschnitt über die Zuständigkeiten, 
dass er in diesem Sinn die Motion befürwortet. Genau das verstehen wir auch darunter. Wenn wir 
nun heute diese Motion ablehnen, setzen wir wirklich ein schlechtes Zeichen gegenüber den 
Kontrollen, die absolut notwendig sind. Die Grünen sind einstimmig für diese Motion. 
 
Christoph Grimm, Berthoud (pvl). Es ist bald niemand mehr hier im Saal, der zuhört. Darum 
mache ich es sehr kurz. Der Motionär hat Recht, es ist ganz wichtig, dass der Kanton zusammen 
mit dem Bund plant und auch durchführt. Die Antwort der Regierung leuchtet absolut ein. Das AWA 
soll das im Rahmen seiner Möglichkeiten planen. Wir machen also nichts, was wir nachher wieder 
ändern müssten. Das Vorkommen von Biel möchten wir natürlich selbstverständlich nicht. Die glp 
nimmt diese Motion einstimmig an. 
 
Ursula E. Brunner, Hinterkappelen (PS). Als wir diese Motion formuliert haben, war zwar aktuell 
etwas geschehen. Ich möchte aber jetzt noch ausführen, warum wir von der SP-JUSO-PSA-
Fraktion doch der Ansicht sind, dass diese Motion auch heute höchst aktuell ist. 
In einer Kerichtverbrennungsanlage werden Abgase und Abwasser produziert. Dabei kann es 
spontan zu Explosionen kommen. Wenn nun versehentlich zum Beispiel Jod aus einem Spital in 
diese Kerichtverbrennungsanlage gerät, dann kann bei solchen Explosionen unkontrolliert 
radioaktives Material in die Umwelt abgegeben werden. Und das muss um jeden Preis verhindert 
werden. Ich bitte Sie daher, dieser Motion zuzustimmen und die Abschreibung abzulehnen; so wie 
Ihnen das die Regierung vorschlägt und wie es die gesamte SP-JUSO-PSA-Fraktion auch tut. 
 
Martin Aeschlimann, Berthoud (PEV). Wir haben eigentlich auch keine Diskussion erwartet. Wir 
dachten, das sei unbestritten. Die EVP-Fraktion wird diese Motion so unterstützen. Die SVP will 
vernünftig sein wie Willy Marti vorher sagte und lehnt sie ab. Uns scheint aber die Erklärung und 
Haltung der Regierung vernünftig, weil sie eigentlich eine Lücke schliessen will, die vorhanden ist. 
Man will nicht warten, bis der Bund die Vorgaben macht. Unseres Erachtens macht es Sinn, diese 
Kontrollen wirklich lückenlos zu machen. Es geht ja immerhin um die Gefährdung von Grundwasser, 
von unseren Lebensbedingungen. Das erscheint uns als eine vernünftige Haltung. 
 
La présidente. Y a-t-il encore un groupe qui aimerait s'annoncer? Si ce n'est pas le cas, je prie les 

intervenants à titre personnel de s'annoncer. C'est à vous M. Flück pour le PLR. 
 
Peter Flück, Unterseen (PLR). Die FDP unterstützt diese Motion. Der Regierungsrat zeigt in seiner 
Antwort auf, dass die Arbeiten zu Recht im Gang seien. Die Abschreibung bestreiten wir, weil eben 
die Arbeiten noch nicht abgeschlossen sind. Wir stimmen der Motion einstimmig zu. 
 
La présidente. Je n'ai pas d'intervenant à titre personnel, je passe donc la parole. M. Hofmann 

aimerait la parole? – Non plus, nous attendons deux minutes pour que tout le monde puisse venir. –
Nous votons. Ceux qui acceptent cette motion votent oui, ceux qui refusent votent non. 
 
Vote 

 
Décision du Grand Conseil : 
Adoption 
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Oui 83 
Non 34 
Abstentions   2 
 
La présidente. Vous avez accepté cette motion. Quelque chose m'a échappé. M. Marti, est-ce que 
vous avez demandé un classement? – Non. Donc, nous allons voter sur le classement. Ceux qui 
acceptent le classement votent oui, ceux qui refusent votent non. 
 
Vote (classement) 

 
Décision du Grand Conseil : 
Rejet 
Oui 45 
Non 64 
Abstentions   2 
 
La présidente. Vous avez refusé le classement. Mme la directrice, nous avons fini. (Hilarité) Je 
vous souhaite une bonne journée et une bonne continuation. 
 
 
  
  
  
  
 
 


